
Didactique du FLES
ISSN : 2826-777X

4:1 | 2025  
L’intelligence artificielle générative
pour l’enseignement du FLE

Quelle prise en compte du plurilinguisme
des élèves allophones arrivants en 3  de
collège ?
Fiona Smythe et Cécile Prévost

https://www.ouvroir.fr/dfles/index.php?id=1655

DOI : 10.57086/dfles.1655

Référence électronique
Fiona Smythe et Cécile Prévost, « Quelle prise en compte du plurilinguisme des
élèves allophones arrivants en 3  de collège ? », Didactique du FLES [En ligne],
4:1 | 2025, mis en ligne le 10 juillet 2025, consulté le 01 septembre 2025. URL :
https://www.ouvroir.fr/dfles/index.php?id=1655

Droits d'auteur
Licence Creative Commons - Pas d’Utilisation Commerciale - Pas de Modification
2.0 Générique (CC BY-NC-ND 4.0)

e

e

https://www.ouvroir.fr/dfles/index.php?id=1655


Quelle prise en compte du plurilinguisme
des élèves allophones arrivants en 3  de
collège ?
Fiona Smythe et Cécile Prévost

PLAN

Introduction
1. Revue de la littérature académique
2. Présentation du terrain girondin
3. Étude de cas du collège girondin

3.1. Terrain de recherche
3.2. Présentation de la cohorte étudiée
3.3. Méthodologie
3.4. Résultats

3.4.1. Question 1
3.4.2. Question 2

3.5. Discussion
4. Conclusion

TEXTE

e

Introduction
Les enfants de moins de 15 ans repré sentent aujourd’hui une propor‐ 
tion impor tante des migrants qui se dirigent vers  l’Europe 1 (OCDE,
2023). Alors que les familles migrent pour diverses raisons, les enfants
ont des besoins simi laires à leur arrivée  : apprendre le fran çais de
scola ri sa tion (FLSco), s’adapter à un système scolaire inconnu et
acquérir les compé tences néces saires pour s’insérer socia le ment et
profes sion nel le ment dans le pays d’accueil. Il s’agit d’un parcours
indi vi duel dans lequel l’enfant doit s’engager, mais égale ment d’une
ambi tion partagée par les écoles et les ensei gnants qui jouent un rôle
de soutien impor tant. Notre article cherche à déter miner si les
établis se ments scolaires ont la capa cité de répondre aux besoins des
jeunes migrants, appelés élèves allo phones nouvel le ment arrivés
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(EANA) en France 2, en tenant compte de leur langue fami liale et de
leurs compé tences souvent bilingues ou plurilingues.

Nous présen tons dans cet article une étude de cas d’un collège
girondin doté d’une équipe péda go gique pluri lingue et engagée dans
un travail collectif à l’initia tive de l’ensei gnant de l’unité péda go gique
pour élèves allo phones arri vants (UPE2A). Ce collège a déve loppé des
approches stra té giques pour valo riser les compé tences pluri lingues
des EANA 3, afin de maxi miser leurs chances de réus site aux examens
du diplôme national du brevet (DNB), amélio rant ainsi l’accès aux
lycées. La recherche, réalisée en 2022-2023 dans le cadre de
l’étude  nationale L’orien ta tion des jeunes  migrants (OJEMIGR  2021-
2014), pilotée par Maïtena Arma gnague, financée par l’Agence Natio‐ 
nale de la Recherche et impli quant une tren taine de cher cheurs des
univer sités fran çaises, examine les processus d’orien ta tion scolaire
en 3  et d’affec ta tion aux lycées dans cinq acadé mies : Aix- Marseille,
Bordeaux, Créteil, Stras bourg et Versailles.
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La problé ma tique inter rogée pour cet article concerne l’invi si bi lité
des langues fami liales dans le système scolaire fran çais. En nous
inter ro geant sur la manière dont la valo ri sa tion des langues fami liales
est réalisée dans l’orien ta tion scolaire, nous nous sommes posé deux
ques tions :

3

Les langues parlées à la maison jouent- elles un rôle dans les résul tats
scolaires ?
Le système éducatif aide- t-il les EANA à réussir, en valo ri sant leurs
compé tences linguis tiques exis tantes ?

Les analyses des données quan ti ta tives et quali ta tives, recueillies en
suivant 10 EANA de 3  sur l’année scolaire, mettent au jour un constat
frap pant  : les canaux d’évalua tion pluri lingue existent au sein du
système éducatif fran çais, et peuvent être mobi lisés à l’avan tage des
élèves allo phones. Cette mobi li sa tion des compé tences linguis tiques
exis tantes est forte ment liée à l’impul sion des ensei gnants en UPE2A
qui sont souvent moteurs de pratiques scolaires inclu sives plus larges
dans l’établis se ment (Smythe, 2023).
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Après avoir passé en revue la litté ra ture acadé mique, nous présen‐ 
tons l’expé rience menée dans un collège girondin concer nant l’usage
du pluri lin guisme dans l’orien ta tion des élèves de  3 . Les résul tats
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montrent en conclu sion que des ouver tures existent pour valo riser
les compé tences pluri lingues des EANA, au béné fice de leur réussite.

1. Revue de la litté ra ‐
ture académique
En France, de nombreuses recherches sur le bi- plurilinguisme, la
scola ri sa tion et les approches inclu sives pour une didac tique du fran‐ 
çais font état d’un atout pluri lingue qui peut favo riser la réus site
scolaire s’il est soutenu par des outils péda go giques adaptés (Rispail,
2024  ; Smythe, 2024  ; Auger, 2023  ; Mendonça Dias & coll., 2020  ;
Armagnague- Roucher & coll., 2018). Mais ces études montrent aussi
l’inci dence du mono lin guisme qui carac té rise l’école fran çaise en
termes d’une seule et unique langue de scola ri sa tion. Si les élèves ne
sont pas inclus selon leurs besoins éduca tifs parti cu liers en matière
de langues fami liales et de cultures d’origine, alors la scola ri sa tion
renforce les risques d’exclu sion scolaire et sociale, condui sant à
l’échec scolaire ou à un poten tiel acadé mique inex ploité (Faupin,
2015 ; Miguel Addisu & Maire Sandoz, 2015 ; Klein & Salle, 2009).

6

Les apports du pluri lin guisme pour favo riser les appren tis sages du et
en FLSco sont bien docu mentés dans la litté ra ture et font partie
d’une péda gogie de l’inclu sion. Partant du prin cipe que les systèmes
scolaires doivent s’adapter à la réalité vécue de leurs publics, depuis
2012 (circu laire du 7  octobre), les EANA dans les établis se ments
scolaires en France peuvent être consi dérés comme «  élèves à
besoins éduca tifs parti cu liers  » (Château rey naud & Piot, 2022).
Certains exemples d’outils péda go giques adaptés qui prennent en
compte le pluri lin guisme des élèves, et qui ont été déve loppés ces
dernières années, sont issus de projets de recherche en colla bo ra tion
entre cher cheurs et ensei gnants des écoles. Le projet «  Compa rons
nos langues  » (Auger, 2015) a produit un kit de forma tion pour les
ensei gnants de FLSco, afin d’accom pa gner les EANA dans le trans fert
de leurs compé tences linguis tiques et commu ni ca tion nelles. Le projet
« Pluri lin guisme et inclu sion scolaire » (Stratilaki- Klein, 2022) a inter‐ 
rogé la plura lité des parcours biogra phiques des élèves allo phones, en
propo sant aux ensei gnants une «  grille de lecture  » afin de déve‐ 
lopper des pratiques de média tions linguis tiques et cultu relles.
D’autres projets mettent en lumière des bonnes pratiques basées sur
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des péda go gies pluri lingues et inter cul tu relles pour des EANA en
classes d’inclu sion, tel que le langage comme ressource didac tique
(Prevost- Zuddas, 2024 ; Cadet & coll., 2022).

Un travail de recherche inter ro geant les pratiques inclu sives pour les
EANA au sein d’un collège girondin (Delaunay, 2023) a recueilli des
données sur les adap ta tions péda go giques des ensei gnants et les atti‐ 
tudes du personnel à l’égard de l’EANA dans les classes d’inclu sion, via
un ques tion naire en ligne, des entre tiens indi vi duels et des groupes
de discus sion. Dans ce collège, 88  personnes ont parti cipé (dont
30 personnels 4 et 58 membres de l’équipe péda go gique), et en consé‐ 
quence un grand nombre de données ont été récol tées et analy sées.
L’étude montre que le projet d’établis se ment cherche à mettre en
œuvre une mission éduca tive de réduc tion des inéga lités. Cepen dant,
l’insuf fi sance des moyens freine la mise en place d’une école réel le‐ 
ment inclu sive et capable de valo riser plei ne ment la diver sité de
son public.

8

2. Présen ta tion du
terrain girondin
La Gironde, au sein de l’académie de Bordeaux, propose un large
éven tail d’UPE2A. En 2023-2024, 33  ensei gnants accom pagnent les
écoliers dans leur appren tis sage du fran çais et 34  dispo si tifs sont
déployés pour le second degré  dont 14  UPE2A et 7  UPE2A  NSA 5

en collège.

9

Les ensei gnants en UPE2A, quasi ment tous titu laires de la certi fi ca‐ 
tion complé men taire Fran çais langue seconde, sont habi tués à rece‐ 
voir des élèves d’âges, de profils diffé rents, de natio na lités et de
langues diverses. Une récente enquête menée par le Centre acadé‐ 
mique pour la scola ri sa tion des élèves allo phones nouvel le ment
arrivés et des enfants issus de familles itiné rantes et de voya geurs
(CASNAV) de Bordeaux, met en lumière que 94 % des ensei gnants en
UPE2A inter rogés dans l’académie permettent à leurs élèves de parler
dans leur langue fami liale, 96 % d’écrire dans leur langue scolaire et
87 % s’appuient sur les langues fami liales de leurs élèves pour l’étude
de la langue fran çaise (Prévost, 2023).
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Si les UPE2A fonc tionnent comme des laboratoires 6 où l’on est large‐ 
ment persuadé que le pluri lin guisme et l’agilité, qu’il permet de
déployer, sont primor diaux pour une entrée plus sereine dans l’acqui‐ 
si tion des connais sances scolaires et l’inclu sion dans la société
d’accueil, qu’en est- il des évalua tions dans les classes ordi naires  ?
L’étude de cas du collège girondin présente un exemple d’un travail
pluri lingue porté par l’ensei gnant d’UPE2A et l’équipe péda go gique,
sur l’évalua tion scolaire en 3 .

11
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3. Étude de cas du
collège girondin
Le projet OJEMIGR (2021-2024) avait pour objectif d’analyser la
construc tion de l’orien ta tion scolaire de jeunes EANA dans le système
éducatif fran çais. La 3  a été choisie, car c’est l’année critique pour les
adoles cents migrants qui arrivent souvent en cours d’année scolaire,
avec peu ou pas de maîtrise de la langue fran çaise (OCDE, 2015a). Les
moda lités du travail sur l’orien ta tion risquent de générer des désa‐ 
van tages, car plutôt que d’évaluer les compé tences et les connais‐ 
sances linguis tiques exis tantes des élèves, il met en évidence leurs
connais sances insuf fi santes de la langue fran çaise et du programme
national (OCDE, 2018). Selon les mesures de l’OCDE, les élèves immi‐ 
grés sont plus suscep tibles d’obtenir de moins bons résul tats
scolaires dans des systèmes scolaires rigides et homo gènes (OCDE,
2018, p. 228). En parti cu lier, les immi grants ont tendance à être plus
désa van tagés dans les systèmes qui adoptent des pratiques qui
accroissent les inéga lités entre tous les élèves, comme le redou ble‐ 
ment, le regrou pe ment par niveau et l’orien ta tion scolaire précoce
(OCDE, 2024).
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Au cours de 2022, nous avons suivi une cohorte de 10  élèves allo‐ 
phones en 3  sur le sujet de leur orien ta tion du collège vers le lycée.
Cette étude a égale ment permis d’inter roger l’inclu sion des langues
fami liales et la place accordée aux compé tences pluri lingues dans
leur cursus.

13
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3.1. Terrain de recherche
Le secteur d’enquête est un collège girondin au sein duquel la majo‐ 
rité des 600 collé giens vient de familles favo ri sées et 10 % des élèves
sont boursiers 7. Dans l’indice de posi tion sociale des 134 collèges du
dépar te ment, ce collège est bien classé, avec un taux de réus site au
DNB qui se situe entre 92 % et 97 %. Les EANA sont accueillis dans un
dispo sitif UPE2A créé en 2018, qui peut rece voir 24  nouveaux arri‐ 
vants allo phones sur une période d’une année glis sante (minis tère de
l’Éduca tion natio nale, 2012). Ils béné fi cient de 12  heures hebdo ma‐ 
daires de prise en charge en FLSco en UPE2A, le reste de leur emploi
du temps se dérou lant dans leur classe d’inclu sion, de façon progres‐ 
sive et au regard des progrès en FLSco. L’ensei gnant d’UPE2A du
collège travaille en équipe avec les profes seurs d’histoire- géographie,
d’éduca tion civique, de fran çais et le profes seur docu men ta liste à la
ques tion de l’orien ta tion des élèves de  3  et de la person na li sa tion
des parcours.

14
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3.2. Présen ta tion de la cohorte étudiée

La cohorte présente un profil d’élèves majo ri tai re ment nés et scola‐ 
risés dans un pays euro péen, les autres parti ci pants ayant des
parents origi naires de Tunisie, Maroc, Guinée- Bissau ou Mali. Ceux
qui étaient scola risés en Europe iden ti fient leur première langue (L1)
comme l’italien, l’espa gnol ou le portu gais, et d’autres langues parlées
en famille plutôt comme la « langue de la maison ».

15

Pour ces jeunes nouveaux arri vants, l’année de 3  est un temps chargé
de tran si tions multiples et majeures. L’année de leur arrivée, ils ont
quitté leur pays où ils appar te naient à une commu nauté cultu relle et
linguis tique, pour arriver dans un pays d’accueil où les enjeux sont
multiples  : s’accli mater au système scolaire et à la vie au collège,
apprendre suffi sam ment le fran çais pour réussir en  3 , choisir une
orien ta tion au lycée, et réussir la tran si tion du collège vers le lycée.
Caté go risés comme «  arri vants tardifs  » 8 par l’OCDE, leur risque
d’échouer dans le système scolaire est plus impor tant. L’OCDE a
analysé les coef fi cients de l’âge d’arrivée, les simi li tudes entre L1 et la
langue de scola ri sa tion, et les carac té ris tiques des systèmes éduca tifs
(OCDE, 2012). Ces résul tats montrent que le groupe le plus vulné rable

16 e
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Tableau 1 : Profils linguis tiques et cultu rels des élèves participants

Nom Profil Pays
de naissance Âge Langues familiales

Langue de
scola rité
anté ‐
rieure
(avant
d’arriver
en France)

Langues vivantes antérieures

A Mère maro caine,
père tunisien Italie 14 ans Arabe Italien L2 anglais

B Parents marocains Italie 16 ans Arabe Italien L2 allemand/anglais/espagnol

C Parents marocains Italie 15 ans Arabe Italien L2 anglais

D Parents géorgiens Géorgie 14 ans Géorgien Géorgien L2 anglais/russe

E Parents marocains Italie 14 ans Arabe Italien L2 anglais

F Parents algériens Algérie 14 ans Arabe Arabe ?

G Parents maliens Espagne 15 ans Bambara Espagnol L2 anglais

H
Mère portu gaise,
père de Guinée- 
Bissau

Guinée- 
Bissau, au
Portugal
depuis l’âge
de 2 ans

15 ans Portugais Portugais ?

à l’échec est composé d’élèves qui arrivent à l’âge de 14-15 ans, origi‐ 
naires de pays moins déve loppés, et parlant une langue à la maison
qui est diffé rente de la langue de scola ri sa tion du pays de destination.

Le tableau 1 donne un aperçu des profils linguis tiques et cultu rels des
10 élèves parti ci pants suivis au collège. On relève le pluri lin guisme de
ces élèves pour des raisons diverses  : soit ils sont élevés par deux
parents qui parlent deux langues diffé rentes (ce qui est le cas pour
l’élève J, son père étant russe et sa mère ukrai nienne) ; soit ils parlent
une langue en famille (l’arabe ou le bambara) et ont été scola risés
dans une autre (l’italien ou l’espa gnol), ce qui est le cas pour les élèves
A, B, C, E et G de la cohorte. Pour certains élèves, ils ont déve loppé
une maîtrise de l’anglais comme langue seconde grâce à une scola rité
anté rieure dans leur pays d’origine, ce qui a été le cas pour l’élève J en
Ukraine, l’élève D en Géorgie et l’élève K en Afgha nistan. Pour les
deux élèves afghans, le persan sert  de lingua  franca parmi les
multiples groupes ethniques de la région, tandis que le pachto est la
langue parlée à la maison par le groupe ethnique domi nant,
les Pachtounes.
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I Parents afghans Afghanistan 15 ans Persan L1a,
Pashto L1b Persan/Pashto L2 anglais N0

J
Mère ukrai ‐
nienne,
père russe

Ukraine 15 ans
Ukrai ‐
nien L1a,
Russe L1b

Ukrainien L2 anglais N0

K Parents afghans Afghanistan 16 ans Persan L1a,
Pashto L1b Persan/Pashto L2 anglais/japonais N0

N0 = année de la première scola rité en France. N+1 = année de la deuxième scola rité en
France. N+2 = année de la troi sième scola rité en France

3.3. Méthodologie

Dans une approche ethno gra phique, une métho do logie mixte a été
employée pour recueillir des données quali ta tives grâce à quatre
entre tiens formels avec des ensei gnants et de nombreux échanges
infor mels, deux entre tiens auprès de l’équipe de direc tion, deux
entre tiens avec chaque élève (en février et juin 2022). Par ailleurs, ont
eu lieu des obser va tions du travail des élèves (i) en UPE2A, (ii) en
atelier d’orien ta tion, et (iii) en supports produits par les élèves pour
l’oral du DNB, comme les ques tions de recherche, fiches de plan ning
et discours bilingues. Des données quali ta tives supplé men taires ont
été recueillies sur la manière dont les ensei gnants et la direc tion de
l’établis se ment ont géré le processus d’orien ta tion pour les EANA lors
de (i) deux jour nées de forma tion CASNAV (mars 2022), (ii) une
réunion- assemblée orien ta tion  3  UPE2A,  ONISEP 9, et (iii) les
conseils de classe (juin 2022).

18
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Des données quan ti ta tives ont été collec tées à partir des résul tats
d’examens du diplôme d’étude en langue fran çaise (DELF) et diplôme
national du brevet (DNB), des bulle tins de notes des trimestres  2
et 3 10, des bilans de fin de cycle, des fiches de vœux et des fiches de
dialogues. Une analyse de ces données montrera que l’orien ta tion de
chaque élève était variable et pas toujours prévi sible. Elle était parfois
déter minée par des éléments tels que la dispo ni bi lité des places au
lycée (notam ment dans les sections bilingues), la volonté des parents
ou la capa cité de l’élève à définir son propre parcours d’orientation.

19

Toutes ces données ont été trai tées en croi sant les résul tats scolaires
(quan ti ta tives) avec les compé tences pluri lingues de chaque élève
rele vées en entre tiens (quali ta tives). Nous avons souhaité iden ti fier
les possi bi lités systé miques permet tant aux élèves d’exploiter leur
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pluri lin guisme au cours des évalua tions de  3 , tant en contrôle
continu que dans les évalua tions finales du DNB. Cet aspect est inté‐ 
res sant car il pour rait illus trer comment l’EANA peut être aidé à
réussir dans le système scolaire essen tiel le ment mono lingue fran çais,
lorsque les ensei gnants sont informés des options d’évalua tion bi- 
plurilingue permet tant aux élèves de mettre en valeur leurs compé‐ 
tences linguis tiques. Pour ce faire, nous avons d’abord créé un
tableau de tous les types d’évalua tions conti nues et finales en 3  liées
aux langues – langues mater nelles, langues étran gères et FLSco – et
avons noté les résul tats de chaque élève pour chaque évalua tion. Cela
nous a permis de visua liser les résul tats de chaque élève à la fin de
la 3  (après 3 mois à 2 ans de scola rité en France) en FLSco et en fran‐ 
çais, en langues vivantes (parfois la langue mater nelle de l’élève,
parfois une langue étran gère qu’il avait déjà étudiée), et dans les
résul tats globaux du DNB.

e

e

e

Pour les données rela tives aux processus d’orien ta tion scolaire, nous
avons pris des notes détaillées, des photos et de courts enre gis tre‐ 
ments audios extraits de l’atelier d’orien ta tion orga nisé pour les
EANA. Cela nous a permis d’observer comment, quand et pour quoi les
élèves acti vaient leur réper toire pluri lingue pendant cet atelier, et
comment le personnel a faci lité un envi ron ne ment de travail multi‐ 
lingue. Nous n’avons pas eu besoin d’utiliser les données des conseils
de classe ni des entre tiens avec les ensei gnants et le personnel pour
les résul tats présentés dans cet article.

21

3.4. Résultats

Les résul tats obtenus répondent aux deux ques tions de recherche
suivantes :

22

Les langues parlées à la maison jouent- elles un rôle dans les résul tats
scolaires ?
Le système éducatif aide- t-il les EANA à réussir, en valo ri sant leurs
compé tences linguis tiques exis tantes ?

3.4.1. Ques tion 1

En réponse à la première ques tion rela tive au rôle des langues fami‐ 
liales dans les résul tats scolaires, on constate une certaine valo ri sa ‐

23
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Tableau 2 : Résul tats des élèves aux évaluations

tion du pluri lin guisme dans les résul tats quan ti ta tifs des évalua tions
de 3 , malgré une « hiérar chi sa tion des langues ». Ainsi, même si les
langues consi dé rées comme «  langues mino ri taires  » (comme le
bambara et le persan) n’ont pas pu parti ciper aux évalua tions
bilingues, certains locu teurs de langues mino ri taires ont néan moins
pu mettre à profit leurs compé tences pluri lingues dans une langue
majo ri taire, comme l’anglais, l’italien ou l’espa gnol. Ce premier
résultat montre que des notes obte nues en contrôle continu étaient
suffi sam ment élevées pour permettre une affec ta tion dans les lycées
giron dins assez bien classés, pour certains. Cela s’explique en partie
par l’orga ni sa tion des parcours et des évalua tions en 3  qui valo risent
les matières déjà maîtri sées par l’élève, y compris les langues vivantes,
l’éduca tion physique et spor tive ou l’éduca tion musi cale, permet tant
ainsi de contourner la barrière de la langue de scola ri sa tion. De plus,
pour le DNB, les élèves allo phones prépa raient les oraux en mode
bilingue, cette option étant permise par les textes 11et la dispo ni bi lité
des évalua teurs bilingues en anglais, italien ou espa gnol (les langues
vivantes propo sées au sein de ce collège).

e

e

Le tableau 2 présente les résul tats des 10 élèves parti ci pants lors des
évalua tions de leurs compé tences linguis tiques au cours de l’année
(CC  = contrôle continu) et lors des épreuves finales pour le DNB
(fran çais écrit). Le rapport entre les langues parlées (colonne 2) et les
résul tats obtenus en évalua tions en contrôle continu de langues
vivantes étran gères (colonne 3) pointe, avec évidence, que les élèves
sont en réus site. Deux résul tats montrent l’évalua tion des compé‐ 
tences pluri lingues : d’une part, la note obtenue en soute nance orale
du projet (EDUSCOL, août 2023) et d’autre part, la note de contrôle
continu obtenue en « langages pour penser et commu ni quer », ces
derniers rele vant du domaine 1 du socle commun de connais sances,
de compé tences et de culture 12 évalués en cours et en fin de cycle 4,
dans lequel se trouve l’objectif de « comprendre, s’exprimer en utili‐ 
sant une langue étran gère » (EDUSCOL, nov 2023). En colonne finale,
ces résul tats sont cumulés en note moyenne du DNB pour chaque
élève, celui- ci devant démon trer une maîtrise satis fai sante des huit
compo santes du socle commun (EDUSCOL, mai 2023).
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Élève Langues parlées CC (/20) :
Résul tats
en
Langues
vivantes
étran ‐
gères 2022

CC (/200) :
Langages pour
penser
et communiquer

Cours
d’année
(/100) :
Soute ‐
nance
orale
du projet

Parcours choisi
pour épreuve
orale (bilingue)

CC
(/20) : Français

DNB  
épreuve
finale
de Français
(/100)

Moyenne
(/20)
DNB 2022

A 
N0

Arabe,  
Italien

Italien  
19,37

170 90 Éduca tion artis ‐
tique et culturelle
(Italien, Français)

11,21 48 DNB  
15,08  
Mention  
Bien

B 
N+2

Arabe,  
Italien,  
Français

Italien  
16,20

180 65 Parcours éducatif
de santé  
(Italien, Français)

8,92 26,5 DNB  
12,88 
Mention  
AB

C 
N+2

Arabe,  
Italien,  
Français

Italien  
18,0

160 90 Avenir : mon
futur projet
de métier  
(Italien, Français)

5,8 39,5 DNB  
12,95 
Mention  
AB

D 
N0

Géorgien,  
Anglais,  
Russe

Anglais  
18,95  
Russe  
16,56

190 77,5 Parcours éducatif
de santé 
(Anglais, Français)

Non noté 8 DNB  
12,68  
Mention  
AB

E 
N0

Arabe,  
Italien

Italien  
18,20

140 80 Parcours citoyen  
(Italien, Français)

Non noté 9 DNB  
9,4  
Refusé

F 
N+2

Arabe,  
Français

  85 100 Avenir : mon
futur projet
de métier 
(Français)

Non noté 30,5 DNB  
9,82 
Refusé 
Maintien  
en 3

G 
N0

Espagnol,  
Bambara,  
Français

Espagnol  
19,20

160 100 Éduca tion artis ‐
tique et culturelle
(Espa ‐
gnol, Français)

Non noté 34 DNB 
13,93 
Mention  
AB

H 
N+2

Portugais,  
Français

  115 75 Parcours citoyen  
(Portu ‐
gais, Français)

Non noté 33,5 DNB 
10,0

I 
N0

Persan,  
Anglais (A2)

Anglais  
11,50

40 75 Avenir : mon
futur projet
de métier  
(Anglais, Français)

Non noté 3 DNB  
4,75 
Refusé

J 
N0

Ukrainien,  
Russe,  
Anglais (B2)

Russe  
18,38  
Anglais  
18,20

170 100 Éduca tion artis ‐
tique et culturelle
(Anglais, Français)

Non noté 2 DNB 
11,5

K
N0

Persan,  
Anglais (B2)

Non noté     Éduca tion artis ‐
tique et culturelle
(Anglais, Français)

    Ne s’est
pas présenté

e

Dans l’ensemble cette cohorte a obtenu de bons résul tats au DNB : 7
élèves sur 10 ayant passé l’examen en 2022 l’ont réussi (4
avec mention Assez Bien, 1 avec mention Bien). La plupart ont égale‐ 
ment main tenu une bonne moyenne aux évalua tions en contrôle
continu, notam ment grâce à leurs compé tences exis tantes en langues
vivantes et en sport.

25

À titre d’exemple, l’élève A s’est distingué en 3  avec une mention Bien
au DNB. Ce nouvel arri vant (N0) a eu non seule ment la note la plus
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élevée en langue vivante étran gère (19,37 sur 20 en italien), mais aussi
la note la plus élevée en fran çais au sein de la cohorte des élèves allo‐ 
phones de  3  en contrôle continu (11,21) et en note finale (48/100).
Déjà bilingue en arabe et italien à son arrivée,  L’élève  A a pu
apprendre le fran çais assez rapi de ment et a même dépassé
ses  camarades élèves B et C qui avaient déjà l’avan tage de 2  ans de
scola ri sa tion en France avant de se présenter au DNB. L’élève A s’est
aussi montré perfor mant dans l’évalua tion des « langages pour penser
et commu ni quer  » en contrôle continu dans sa classe d’inclu sion
(170/200), ce qui suggère une faci lité dans d’autres compé tences
langa gières évaluées en socle commun, telles que les langages mathé‐ 
ma tiques, scien ti fiques et infor ma tiques. En conseil de classe, les
ensei gnants ont précisé qu’il « s’est investi dans son travail » et qu’il
s’orien tera vers un parcours science (OJEMIGR rapport interne, 2024).

e

L’élève A, locu teur et scola risé en italien, a- t-il réussi grâce à l’agilité
linguis tique issue de son bilin guisme fami lial ou à l’acqui si tion plus
aisée du fran çais, langue latine proche de l’italien, ou encore grâce à
une solide scola rité anté rieure ou enfin à une ambi tion fami liale
porteuse ?

27

3.4.2. Ques tion 2

Pour répondre à la deuxième ques tion : le système éducatif aide- t-il
les EANA à réussir en valo ri sant leurs compé tences linguis tiques,
appuyons- nous sur un constat issu de l’étude qui porte sur l’enca dre‐ 
ment du processus d’orien ta tion et la place accordée aux réper‐ 
toires plurilingues.

28

En mars 2022, une réunion d’orien ta tion a été orga nisée par l’ensei‐ 
gnant UPE2A, avec le profes seur docu men ta liste, le psycho logue de
l’Éduca tion natio nale, l’ensei gnant de mathé ma tiques et les 10 élèves
allo phones en  3 . Cette réunion avait pour objectif de présenter le
site ONISEP (Office national d’infor ma tion sur les ensei gne ments et
les profes sions) et d’accom pa gner les élèves pour décou vrir des
parcours lycéens menant vers les quali fi ca tions et les métiers de leur
choix. Ce travail sur l’orien ta tion a été soutenu par une réflexion
pluri lingue en paral lèle  : la traduc tion des mots clés des sites web,
des échanges entre élèves et person nels en anglais ainsi qu’en fran 
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çais, et fina le ment la produc tion des textes de vœux en fran çais
et/ou en anglais.

Un premier objectif de la session fut d’accom pa gner les élèves dans la
saisie des infor ma tions clés du système éducatif fran çais qui leur
seraient utiles dans la construc tion de leur orien ta tion : la diffé rence
entre un lycée profes sionnel et un lycée général  ; ce que c’est qu’un
Bac, un Bac Pro ou un BTS (Brevet de Tech ni cien Supé rieur) ; et quel
chemin scolaire aboutit à quel métier. Un deuxième objectif fut de
faire réflé chir l’élève à son avenir en France, et à la réalité de
construc tion d’un parcours scolaire ciblé sur un métier dès la 3 . De
plus, l’équipe deman dait aux élèves de préciser trois choix, pour
éviter une décep tion si le premier choix de métier s’avérait irréa li‐ 
sable à cause d’un niveau de maitrise du fran çais insuf fi sant pour
pour suivre une voie acadé mique, ou d’un trop grand écart dû à une
scola rité anté rieure chao tique (comme peuvent être les cas des
élèves I et K, qui n’avaient pas été scola ri sées en Afgha nistan pendant
2  ans à cause du COVID et ensuite de l’occu pa tion des Tali bans).
Même si un faible niveau de maîtrise du fran çais ne peut pas, à lui
seul, empê cher un élève d’accéder à un lycée, le processus de sélec‐
tion algo rith mique par points d’Affelnet 13 peut désa van tager l’EANA.

30
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À la fin de la session ONISEP, chaque élève a produit un écrit qui
déve lop pait les quelques infor ma tions qu’il avait pu rassem bler  : ses
deux ou trois choix de métier, la quali fi ca tion requise (par exemple,
BAC+3), les noms des lycées suscep tibles de rece voir leurs dossiers,
et / ou une expli ca tion de leurs choix. Les élèves ont produit ces
textes en s’appuyant sur leurs compé tences pluri lingues, soit dans
leur choix de parcours qui leur permet tront de travailler en mode bi- 
plurilingue, soit dans la produc tion écrite bilingue français- anglais.
Prenons comme exemple le résumé des vœux de l’élève  D qui est
arrivée en novembre 2022 de Géorgie avec ses parents, parlant géor‐ 
gien à la maison, anglais L2 (couram ment) et russe L3. Au moment de
l’atelier ONISEP, D maitri sait très peu le fran çais et ses ensei gnants
ne compre naient ni le géor gien ni le russe. Elle produi sait donc son
fichier large ment en anglais avec quelques mots clés traduits en fran‐ 
çais. Cela donnait  :  «  I want to do law. I want to go to law school.
DROIT. » (sic).
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Si certains locu teurs de langues mino ri taires déclarent utiliser
l’anglais  comme lingua  franca au cours des premiers mois de leur
scola rité en France, tant à des fins acadé miques que sociales, d’autres
langues sont moins visibles dans le processus  – notam ment l’arabe,
langue fami liale des élèves A, B, C et E et d’environ 28,7 % des immi‐ 
grés vivant en France en 2024 (N  =  1  377  800) 14 (INSEE, 2024). La
pratique de valo ri sa tion du pluri lin guisme des élèves est donc
évidente dans l’enca dre ment du processus d’orien ta tion, mais les
limites impo sées par un système scolaire qui adopte une vision sélec‐ 
tive et hiérar chique des langues sont toute fois à pointer (Smythe &
coll., 2025).
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3.5. Discussion
Comment ces résul tats reflètent- ils une valo ri sa tion des langues
fami liales et des compé tences linguis tiques exis tantes des EANA au
sein du système scolaire fran çais  ? Nous consta tons que le pluri lin‐ 
guisme a joué un rôle moteur dans la réus site scolaire en  3  pour
certains, ainsi que dans leurs résul tats du DNB et leurs choix d’orien‐ 
ta tion, néan moins avec des limites à souligner.
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Si les canaux d’évalua tion par les langues ont été opti misés pour les
élèves allo phones de 3 , toutes les langues parlées par les élèves n’ont
pas pu avoir un impact positif sur les résul tats scolaires. Pour les
évalua tions orales du DNB, bien que l’option d’évalua tion bilingue
existe, elle ne s’applique en réalité qu’aux langues ensei gnées au
collège – anglais, italien, russe et espa gnol – et à la dispo ni bi lité
d’évalua teurs locu teurs dans ces langues. Pour les élèves qui parlent
des langues mino ri taires immi grées telles que le persan, le géor gien
ou l’ukrai nien, ceux- ci n’ont pas pu préparer une évalua tion orale
dans ces langues et ont eu recours à l’anglais. Cette langue remplis‐ 
sait de multiples fonc tions pour les élèves dont le niveau d’anglais
était supé rieur au fran çais leur arrivée. Elle servait de lingua  franca
dans la commu ni ca tion avec leurs ensei gnants et leurs cama rades, et
de support dans l’inté gra tion sociale ainsi que dans la scola rité. La
langue italienne jouait un rôle simi laire pour quatre des élèves, mais
était moins large ment parlée comme langue de commu ni ca tion au
sein de la commu nauté scolaire. Certaines langues sont donc deve‐ 
nues plus « utiles » en tant que moyens de réus site aux évalua tions
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finales et ont ainsi été mises au premier plan dans les processus
d’orien ta tion et d’examen comme étant utiles à la réus site scolaire  ;
tandis que d’autres langues étaient de fait « mino ri taires », exclues ou
rendues inutiles dans le contexte scolaire. Cela témoigne d’un trai te‐ 
ment hiérar chique des langues au sein du système scolaire fran çais,
où les compé tences pluri lingues peuvent avoir un effet positif sur les
résul tats scolaires, mais unique ment pour les langues iden ti fiées par
le système éducatif comme perti nentes pour l’apprentissage.

Un deuxième point soulevé par ces résul tats, en lien avec la parti cu‐ 
la rité de cette cohorte, est que la moitié des élèves béné fi ciaient de
l’avan tage supplé men taire d’avoir effectué un parcours scolaire préa‐ 
lable dans un pays euro péen. La moitié arabo phone  L1 de cette
cohorte avait été majo ri tai re ment scola risée en Italie (à l’excep tion de
l’élève F), et n’était donc pas défa vo risée par l’exclu sion de l’arabe
dans les limites de l’option du DNB bilingue, ni par le fait que l’arabe
ne soit pas enseigné comme option de deuxième langue dans le
collège étudié. Comme le montrent les résul tats, ils ont obtenu des
notes élevées dans l’option de langue italienne et ont été évalués dans
les deux langues lors de l’examen oral du DNB. C’était égale ment le
cas de l’élève G qui parle le bambara comme langue fami liale, mais qui
avait été scola risé en Espagne. Non seule ment il a pu utiliser ses
compé tences en espa gnol pour réussir l’oral du DNB, mais il a égale‐ 
ment été sélec tionné pour son premier choix d’orien ta tion au lycée :
le parcours bilingue espagnol- français BachiBac. Cela montre en effet
que les jeunes migrants au profil carac té risé par le pluri lin guisme
dans un contexte euro péen – les «  Third Culture Kids  » (Pollock &
coll., 2010) – peuvent béné fi cier de multiples points d’entrée linguis‐ 
tique dans les évalua tions de 3 , lorsqu’ils maitrisent une des langues
ensei gnées dans leur collège. Par l’offre linguis tique restreinte, l’école
en France privi légie certaines formes de pluri lin guisme et pas
d’autres, et ne traite donc pas tous les élèves de la même façon. En
excluant certaines langues, elle exclut un égal accès à son système
éducatif pour les élèves dits « allo phones ». En outre, l’accli ma ta tion
aux normes du système scolaire peut être plus ou moins longue et
dense selon les diffé rences en scola ri sa tion anté rieure (en pays euro‐ 
péen ou non euro péen, rural ou urbain, etc.).
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Un dernier point de discus sion porte sur les approches pluri lingues,
telles qu’elles ont été mises en place par les ateliers d’orien ta tion
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pour ce groupe. Elles ont visi ble ment amélioré les chances de réus‐ 
site des élèves de  3 , une année critique pour leur avenir, ce qui a
permis à 9 sur 10 d’entre eux de faire la tran si tion vers le lycée après
seule ment quelques mois dans le système scolaire fran çais, pour
certains. Par consé quent, les recom man da tions de l’OCDE semblent
toujours perti nentes dans un souci d’inclu sion des élèves pluri lingues
et d’équité d’accès à l’école en France qui permet une meilleure inser‐ 
tion sociale et profes sion nelle (OCDE, 2015b).

e

Cette propo si tion suggère que l’on réflé chisse à une autre tempo ra‐ 
lité que celle imposée par le système scolaire, de façon à ce que les
jeunes migrants béné fi cient d’un temps supplé men taire pour gérer
ces chan ge ments multiples et majeurs. Dans ce collège, ce type de
prio ri sa tion des besoins éduca tifs des élèves allo phones est pris en
compte par les aména ge ments proposés, selon les contraintes curri‐ 
cu laires et le contexte spéci fique, sous la forme de temps accordé
pour préparer l’orien ta tion dans un atelier pluri lingue, de temps
consacré à la rédac tion et à la refonte des évalua tions orales bilingues
pour le DNB, et de temps pour déve lopper la maîtrise de la langue
fran çaise en UPE2A. Cet accom pa gne ment struc turel n’est pas qu’une
expé ri men ta tion, mais plutôt un exemple de bonne pratique mise en
place par l’ensei gnant de l’UPE2A, dans le cadre d’une éthique de
coopé ra tion collé giale déve loppée au sein de ce collège. Est- ce néan‐ 
moins un modèle recon duc tible et pérenne ?
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4. Conclusion
En conclu sion, nous consta tons que les résul tats de cette étude
mettent en évidence plusieurs façons dont les ensei gnants d’un
collège ont utilisé les ouver tures au pluri lin guisme exis tant dans le
système scolaire pour faire réussir les EANA qu’ils ont accueillis.
L’étude indique qu’un ensemble d’éléments spéci fiques a égale ment
soutenu les bons résul tats scolaires de cette cohorte, parmi lesquels
le rôle de l’ensei gnant UPE2A comme moteur de pratiques colla bo ra‐ 
tives et inclusives.
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Par consé quent, il semble impor tant que les ensei gnants soient
formés aux approches pluri lingues, comme le souligne du reste le
rapport de la Cour des Comptes (2023) et les recom man da tions du
Conseil scien ti fique de l’éduca tion natio nale (2025). Tandis que des
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ont leurs deux parents qui sont nés à l’étranger, 8 % sont issus d’un couple
mixte, et seule ment 4  % sont eux- mêmes nés à l’étranger. (OECD 2023,
p. 176)

2  Un EANA est un élève nouvel le ment arrivé en France et parlant une voire
plusieurs langues autres que le fran çais. Ce terme appa rait dans la circu‐ 
laire n   2012-141 du 2-10-2012 et remplace le terme «  non- francophone  »
utilisé aupa ra vant (Minis tère de l’éduca tion natio nale, 2012). L’élève n’est
plus désigné néga ti ve ment, mais le terme « allo phone » permet d’affirmer
ses compé tences linguis tiques existantes.

3  Exemple d’approches stra té giques : auto ri sa tion de la langue fami liale en
classe comme stra tégie de réflexion et d’appren tis sage, ou la lecture préa‐ 
lable du patri moine litté raire en langue fami liale avant l’étude en français.

4  Person nels admi nis tra tifs, tech niques, ouvriers, sociaux et de santé
(n=10), direc tion (n=3), gestion (n=3), secré ta riat (n=1), vie scolaire (n=7),
accom pa gnants d’élèves en situa tion de handicap (n=4), psy EN (n=1), infir‐ 
mière (n=1).

5  Dispo si tifs d'ac cueil réservés aux élèves allo phones nouvel le ment arrivés
en France et non scola risés antérieurement.

6  Le terme « labo ra toire » indique la spéci fi cité de ces dispo si tifs dans
lesquels des expé ri men ta tions sont souvent menées qui inspirent les
pratiques péda go giques des ensei gnants des classes ordi naires, dans une
dyna mique d’accul tu ra tion au pluri lin guisme et à l’inter cul tu ra lité,
entre autres.

7  La bourse de collège est une aide finan cière attri buée aux élèves scola‐ 
risés en collège et issus des familles défa vo ri sées. Le montant de l’aide est
déter miné en fonc tion des plafonds de ressources et du nombre d’enfants à
charge dans le foyer. (Minis tère de l’éduca tion natio nale, 2024)

8  En moyenne, dans les pays de l'OCDE, lors du PISA 2022, le pour cen tage
d'élèves immi grés de première géné ra tion arrivés dans leur pays/économie
d'ac cueil à l'âge de 5 ans ou avant (arri vants précoces) est de 34 % ; 29 %
sont arrivés après l'âge de 12 ans (arri vants tardifs). (OCDE, 2024).

9  L'of fice national d'in for ma tion sur les ensei gne ments et les profes sions
(Onisep) est un opéra teur de l'état qui relève du minis tère de l'édu ca tion
natio nale et de la jeunesse et du minis tère de l’Ensei gne ment supé rieur, de
la recherche et de l’inno va tion : https://www.onisep.fr.
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10  L’étude n’a pu commencer qu’en janvier et nous n’avons pas eu accès aux
bulle tins du premier trimestre.

11  Le candidat peut effec tuer une partie de sa présen ta tion en langue
vivante étran gère ou régio nale, dans la mesure où cette langue est ensei‐ 
gnée dans l’établis se ment. Si le candidat a connu une expé rience de mobi lité
inter na tio nale, il est recom mandé qu'il puisse la valo riser dans son exposé.
(Minis tère de l’éduca tion natio nale, 2018, para graphe 2 - épreuve orale pour
les candi dats scolaires : soutenance) https://www.education.gouv.fr/bo/17/
Hebdo42/MENE1731896N.htm)

12  Le socle commun s'ar ti cu lera en cinq domaines de forma tion défi nis sant
les connais sances et les compé tences qui doivent être acquises à l'issue de
la scola rité obli ga toire. Le domaine 1 étant « langages pour penser et
commu ni quer », l'élève devra acquérir un niveau de maîtrise suffi sant selon
quatre objec tifs qui doivent chacun être évalués de manière spéci fique. Ces
objec tifs comprennent de comprendre, s'ex primer en utili sant (1) la langue
fran çaise à l'écrit et à l'oral ; (2) une langue étran gère et, le cas échéant, une
langue régio nale (ou une deuxième langue étran gère)  ; (3) les langages
mathé ma tiques, scien ti fiques et infor ma tiques  ; et (4) les langages des arts
et du corps. (EDUSCOL, nov 2023).

13  Le logi ciel Affelnet (AFFec ta tion des Elèves par le NET) gère l'af fec ta tion
dans les lycées de l'en semble des collé giens de  3  en France. Il prend en
compte plusieurs critères pour affecter chaque élève dans un établis se‐ 
ment, tel que le lieu d'ha bi ta tion de l'élève, les résul tats scolaires et le statut
de bour sier (IPESUP, 2024).

14  Les pays de nais sance les plus fréquents des immi grés sont l'Al gérie
(12,2  %), le Maroc (11,7  %), le Portugal (7,9  %), la Tunisie (4,8  %), l'Italie
(3,9 %), la Turquie (3,3 %) et l'Es pagne (3,2 %). (INSEE, 2024)

RÉSUMÉS

Français
En France, plus de la moitié des 89  500  élèves allo phones nouvel le ment
arrivés (EANA) en 2022-2023 sont des adoles cents, dont 36 300 sont collé‐ 
giens (Brun, 2024). Le défi pour le collège est de savoir comment accom pa‐ 
gner ces jeunes migrants, dont beau coup ne maitrisent pas le fran çais de
scola ri sa tion à leur arrivée. Comment les aider à réussir en quelques mois
de prépa ra tion aux évalua tions critiques de 3  ? Comment les accom pa gner
sur une période d’appren tis sage courte et dense lorsqu’ils arrivent au cours
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de l’année de  3 ? Cet article présente une étude de cas d’un collège
girondin qui a déve loppé des approches stra té giques pour valo riser les
compé tences pluri lingues des EANA, afin de maxi miser leurs chances de
réus site au diplôme national du brevet et assurer une affec ta tion au lycée
général ou professionnel.

English
In France, over half of the 89,500 migrant pupils who arrived during the
2022–2023 school year are teen agers, including 36,300 enrolled in middle
school (Brun, 2024). For these schools, the primary chal lenge is finding
effective ways to support young migrants, many of whom arrive without
speaking the language of instruc tion. How can educators help them succeed
with only a few short months to prepare for the national exams at the end
of middle school? How can they ease the steep learning curve these
students face in their final year? This article presents a case study from a
middle school in the French depart ment of Gironde that has imple mented
targeted strategies to support the multi lin gual abil ities of its migrant pupils.
By doing so, the school aims to boost their chances of success in the Brevet
exams and facil itate their access to both general and voca tional high
school tracks.
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